
•AOffiRRE 
BWAGNE 

LBNWÎ7JWNW38 m JOUKNAL DE KOVBAIX 

DISCOURS DOMINICAUX 
(MHZ DE LA PRIJklÊRL PAGE) 

• * . 

soldats gouvernementaux, 
pfhflipii i H «tes nationalistes, 

JUàfBt.ntMP*.k* lignes 

PE LA fK«iulRE PAG£) 

déclarent que des incidents 
surgissent fnéHnemment 

à Saragosse 
entre officiers italiens 

«teapagnpls 
aSjtadTin1. M juin. — D e s InloimatLoris 

e n quartier général s ignalent que sept 
u républicain* faits prisonniers ont 

an. tro is tours, les l ignes répu
t é s soldats ont tait des déclarations 

«fur l'attitude des officiels é t t a s e e r s e n 
• asrrtf " Itolre nationaliste 

€ Nous faisions partie, o n t - u dit, des 
batai l lons de prisonniers employés aux 
travaux de fortification et nous avons 
aéatdé longtemps à Saragosse. 

«Lee Incidents entre officiers Italiens 
.art espagnols «ont quotidiens et la naine 
• a n t r e les envahisseurs devient chaque 
Jour plu* manifeste. A V&Uadolid, e u e 

tamit avons traversée 11 y a deux jours. 
JsSM atmosphère semblable régne. D'au-

évadés nous ont déclaré que des | 
MU sanglants ont é té enregistres , 

Jk Axl ia entre officiers é trangers e t e s -
'ipagnnls a u cours desquels plusieurs 
«I*—•>**— o n t é t é lancées. > 

X e s déclarations de ces so ldats c o n -
lOTdent avec les Informations des ml -
Jleux officiels. 

" Les Français doivent se faire une âme collective, 
à la fois nationale et impériale ' 

Carmaux. M Juin. — M. Henri P i -
chot A présidé l e congres de l'Union 

.fédérale d u T a r n , cul rassemble plus 
de six mille combattants et mutilés. 

A l'issue du banquet, au cours duquel 
M. Paul-Boncour prit la parole. M. 
.Henri P ichet prononça un discours 
dont voici l e passage essentiel : 

« O u a n d J'entends évoquer une 
France libre, forte et heureuse. Je suis 
d'avis que I o n . n ' a que la liberté qu'on 
mérite, l a force qu'on se donne et que 
le reste vient par surcroit. Les F r a n -
aals. cari v iennent de frôler la guerre, 
sans avoir, en l'occasion, perdu leur 

bonne et saine raison, doivent se Taire 
une Ame collective, à la Mis nat ionale 
et impériale, l e u r Idée lis lia «toit sasn-
crer sol idement à ces réalités : un p e u 
ple, un sol, un empire. Leur générosité 
ne doit point s'égarer et le sang f ran
çais n e sautai t inconsidérément -être 
offert e n présent à qui que ee «ott, 
hors d u n e exigence dernière et unique 
à savoir : 'le sa lut 'de la patr ie 

M Ce sont s e s .vérités que les h o m m e s 
de le guerre, qui ont .encore t u n i q u e 
chose à dire et à faire dans ce pays-ci 
ont mission de propager et d e d é f e n 
dre ». 

La situation 
internationale 
(SUITE DE LA KtEMËÊRE PAGE) 

ou, a s Jatte. — I/dg*snee Tass 
communique l e t e x t e d'un discours pro
noncé par M. Litvlnov dans sa c ircons
cription de Leningrad, o ù 11 est candidat 

de la HeVFJSJt. 
l e cunirrnssarre du 

Peuple aux Affaires étrangères passe en 
revue l'actuelle s i tuation Internationale. 

U bombardement 
de bâtiments marchands 

anglais 
•Pour la première foi», la prente 

ffuuervatrice parle, avec réserve*, 
de repréêailleg 

•Londres. 36 Juin. — Dimanche pour 
fs première fois depuis que ai . Eden a 
/Quitté le Cabinet, les organes conserva-
Jgurs de la presse dominicale parlent 

Evertement de la possibilité d'user de 
force pour mettre un terme aux bom-
rdement de bât iments marchands s n 

salais, dans 'es eaux espagnoles. Cette 
HMnece est du reste accompagnée de 
SjBnTnet. 

« flcrut&tor > écrit dans le < Sunday 
JCbnes » : il est passible que nous ne 
puissions éviter d'avoir à défendre, par 
la force, les droits et les vies de nos 
• ser ins marchands dans les eaux espa
gnoles. SI sir Robert Hodgson rappor
ta i t d'Espagne ta preuve que les avions 
nat ional is tes visent systématiquement 
las bateaux anglais, le fait que nous 
avons Jusqu'Ici refusé d'user de notre 
•narine de guerre dans les eaux espa
gnoles, signifierait que nous devons re
fuser a notre marine marchande, le 
dzplt de poursuivre un commerce lég i -
t t a e e t que nous devons reconnaître le 
terrorisme d'un blocus aérien c o m m e 
u p acte légit ime de guerre, alors nous 
ntauxons plus de choix : U faudrait nous 
détendre 

Certes. U faut repousser des conseils 
ceux de M U o y d George, qui 

t que l'on bombardât les B a -
cai de telles mesures pourraient 
her une guerre générale et snet-

t f k k n t An an tout cas 4 ta politique de 
njpp-intexveatlon. précisément au BM>-
spjBt où cette politique approche du 
stMEes. mais on peut concevoir des for-
«sjjjp de ranréaill'ies qui n'auraient pas 
e s t inconvén ienu 

« a c r u u t o r > espère, du reste, que la 
n»gthode de persuasion suffira : , L M -
edgd anglo- i ta l ien -^mr'tt» avec l 'anxié
t é grandissante de M. M'mrrtln) au su 
'W de la guerre d'Espagne et avec les 

.'Vtes de plus en p ' j s prononces du 
3a sur las avantages que cette guerre 

apporter à l'Italie 
» s x 1 P*"* « P é r e r que la condit ion de 

I l a n n a l ' *n r l * u e u r ° * l'accord sera n n -
K t « » g n ^ * » u n Prochain retrait des 
C g e â b a t t » . ""• e n «»P»fne » 

M. Henry Pâté souligne 
l!iraportancc 

de La liberté de la presse 
Pértgueux. 38 Juin. — Dimanche , a 

Pértgueux, s'est terminé par un b a n 
quet le congrès de l'Association profes
sionnelle de la presse républicaine. 

M. Henry Pâté, ancien ministre, pré
sident, a fait un tableau du rôle de la 
presse t ce puissant moyen de diffu
sion de la pensée, cet auxiliaire de tout 
progrès, ce rapide moyen de faire c o n 
naître les faits, les idées, les doctri
n es >. 

Après avoir montré qu'il n'est point 
de liberté publique, ni individuelle sans 
la liberté de la presse e t défini le rôle 
important que celle-ci doft Jouer dans 
l'Etat. M. Henry Pâté a demandé que, 
dans les moments difficiles que nous 
traversons, chacun s'efforce de ne pas 
compromettre l'unité nat ionale 

€ Le meil leur moyen, s'est-il écrié, de 
garantir la paix au monde et de ras su 
rer d'une façon définitive, est d'avoir 
une défense nat ionale forte e t solide, 
des finances saines e t prospères, m a i s 
aussi une pensée libre, qui dirige l'opi
nion publique dans le chemin du d e 
voir, du travail et de la solidarité, qui 
seule peut donner à un pavs la force 
dont U a besoin pour imposer au m o n 
de le respect qui lui est dû >. 

M. Marx Dormoy évoque 
les difficultés 

du Front populaire 
Cl ennont-Ferra nd 2<i Juin. — A 

l'occasion de l' inauguration d'une m a i 
son du Peuple à Chauriat . près de Cler-
mont-Ferrand, M. Dormoy a prononcé 
un discours. 

Parlant de la s ituation Intérieure, 
l'ancien ministre de l'Intérieur a d é 
claré au'll ne servirait de rien de dissi
muler les difficultés que rencontre • e n 
ce moment le Front populaire 

< H est des faits qu'il laut constater. 
La politique du parti communis te est 

d'une subti l i té par -trop capricieuse 
Constamment , 11 tire la couverture à 
sol. Il poursuit, pour des besoins de sa 
propagande, u n -continuel travail d e 
surenchère, qui d'ailleurs, ne lui est 
pas toujours profitable. Cette a t t i tude 
cause de 1 irritation chez s e s p a r t e n a i 
res. 

« D'un autre côté, une inact ion du 
parti radical travail le « u 
de la majorité issue des êteotirrni d e 
1938. U n peu partout, des 
viiloisiennes sont au 
la coalit ion ami -eso ianate • • 

c I>a désunion des répuhnoan» I Œ 
drait possible un nouveau « « F é 
vrier ». L'espoir de réussir un 
force dirigé « contre île 
est («venu dans le 
Les républicains m'ont pas ae tante à 
commettre. 

Le colonel de La fkaonac 
iaàt le suvoès de U peur 

Toulouse. 38 juin. — l i e colonel d e La 
Rocque. venant de I d e n t s n n — e u U 
avait préaidé une réunion ««t arrivé à 
Toulouse vers 11 heures peur — U a t e r 
aux travaux du congrès «égianal d u 
P . S F qui a eu lieu saTle Ou Jardin 
royal 

A midi, un grand banquet a réuni les 
membre* des sect ions d' Parti dans la 
région toulousaine. 

Le colonel de La Rocque a ait n o 
tamment : 

€ Je voudrais apporter devant vous la 
condamnat ion de la peur, car en dehors 
du P.S.F. et. à quelques exceptions près, 
la peur règne en maltresES dans notre 
pays. Des il lusions et la paresse d'après 
guerre avalent fait n i icre o n septte lsme 
g'nèral . Aujourd'hui la peur, l a frousse 
pour l'appeler par son nom. engendre 
chez les Français une redoutable atonie. 

Au-^Jessus de to'it cela, le PST.. 
riche d'un immense concours d'hom
me- et de femmes da toutes condit ions 
et d'enthousiasmes Identiques dresse un 
flot vivant de courage, de sérénité, de 
résolution > 

la l iquidation de l'ordre créé après la fin 
d e l a guerre mondiale. 

• «garas rAnsotaluss. dit- i l , l 'Allemagne 
menace maintenant l a Tchécoslovaquie 
« t tente d e n o m t e a n de créer s o n fameux 
€ Mlttteleurop» » ; ainsi apparaît de 

nouveau le c a n c h e n a r d e l 'hégémonie 
mil i taire .et éosjnosnlgeM d e l'Allemagne.» 

M. Litvtnov reproche aux puissances 
occidentales d'avoir toujours cédé à l'Al

l emagne durant cas dernières années , ce 
qui n'a sali- qn encourager les revendi
cat ions , toujours plus Impérieuses et 
p lus débordantes d u a e i c h 

Le commissaire d u peuple aux Af
fairas étrangères • n ' a r r i v e ainsi a par
ler de la question dire pagne. D soul igne 
te danger qae, s e l o n Isa, constitue pour la 
France l a menace a l l emande k sa fron
tière pyrénéenne ainsi que le danger al
lemand pour les communlcat toas e n M é 
diterranée 

« Ainsi, dit- i l , la s i tuation de l 'Angle-
et de lr France s'est oonssdérable-

vée par rapport à cel le qui 
a v a n t 1814. tondis qu'au cou

la s i tuation d e l'Allemagne s'est 

U MONUMENT 
à h M i a i r e i k M p S â 

a été manguré 
dimanche, à HeDenmies 
(SUITE DE L̂ PRÊMIÈRE PAGE) 
Et (Test devant uns assistance très den

se qui n'avait pu, tout entière, pénétrer 
à l'intérieur du cimetière que le cardinal 

Uénart procéda * la bénédtetton du mo
nument 

Outre la famille de Mgr Six. entouraient 
S. Km. le cardlnal-évtque de Lille, Mgr 
Lotthé, secrétaire particulier de Son Eml-
nence; M le vloalre général Bouchen-
domme: les chanoines Lesage et Lehembre. 

En TcbéceSfOTaqme 

d'ordre publie 

datu U région des Sudètet 
erraient rapportée* 

Prague. M Juin. — Le député K u n d t 
e t M. Bosche . d u parti henleinlste . o n t 
reçu ta promesse des autorités c o m p é 
tentes que S U — — mesures d'ordre pu 
Use seront rapportée» : 

1* Les trots nouveaux postes de p o 
l ie- d'Etat d a n s la région de Budètes, 
dont sa création gflkU, é té décrétée, ne 
seront pas Installés jusqu'à nouvel 
orckre ; 

2" Les poursuites engagées contre tes 
commerçants pour Infraction aux rè
g lements administratifs , lors des élec
tions munic ipales , ' seront s u s p e n d u e s ; 

3" L'interdiction de réunions en plein 
air et de cortèges sera levée sous peu ; 

' Les poursuites engagées contre des 
fonct ionnaires d'Etat pour participation 
a des manifes tat ions herueinistee seront 
el les aussi suspendues. 

Pour les porteurs de bons 
à un an 4 0 0 1937! 

M L I M DE PARIS 
t s u n t D E L A PREMIÈRE PAGE.) 

rU billet gagnant' d e s 5 millions 
a-été vendu p> r dixièmes 

r par la Fédération, des blessés 
du poumott 

I Part», M Jutn. — La P * . 'ésatlosv des 
•Éasasés du poumon, dont U siège est 
• B s w d a U k a l l o t , à Paris, a i w c o o e qu'el-
gsasvsvasd-kassrevjse détentrice d u billet 

plgsusr.de l a Ire série, qui. «Uses U 
r > d » Naaeco. à Longrrtamn, gâ 
t e evos lot de fi mil l ions. 

J g » M l e t a été débité en <U**t»es ^ 8 . b t e l l M j . o l o n n < . i as juin. - D e 
p a # - la Fédération. Certains d e c e s , g ^ d , . cérémonies s e sont derouléesi 
— I l i ont été vendus dans l e e s s w „ 1 I M n r l M 1 a u i a .hlea-dlOlonrie . En Dré-i 

sgs» de la France , d'autres d a n s le» Sud- i 
Ouest e t dans la région d e Orenob le . 

«NBARC0»s( 
IgUgMrU aux heureux porteurs de dixièmes 

astngsp 

ans snnterdletton de-sé» 
est aequtué . , , 

Paris 35 Juin. — Le ministère des 
luncM communique : L*s porteurs d-j 
bons à un an 4 % 1937, émis en août 
1837. bons qui viennent à échéance le 
i août 1M8. peuvent obtenir l'échange 
Sa ces bon* dans des conditions particu-
lléremant avantageuses 

Un décret que publie le Journal Offi
ciel a s dimanche stipule, en effet, que 
dans la période du 38 juin au 1S juil let 
prochain, le» bous en question, bien que 
non échus encore, seront échangés, a la 
demande de» porteurs contre des bons 
ordinaires du Trésor a un an d'échéan-

; d'intérêt de ces bons du Tré
sor est de 6 %. mais les nouveaux bons 
remis - et c'est ce qui saractéria* l'opé
ration svur laquelle est appelée l'attention 
des porteurs — seront établis avec Jouis
seuses, nc-n pas du 5 août l»Ji . date d e-
obéancs «les bons é % 1S37. mais du Jour 
de l'échange- Les povteurs bénéficieront 
dono d'un cumul de Jouissance qui, pour 
ceux qui se présenteront le premier jour 
de la période de souscription, atteindra 
« a jours d'intérêts Les avantages qui leur 
«ont offert» seront d'autant plus impor

ta qu'ils se présenteront plus tôt pour 
échange.-
Bien entendu, les nouveaux bon» com
ptent tous le» avantage» attaché» aux 

ltres de leur catégorie ' exonération d» 
ImpOt» frappant la» valeurs mobl-

Mres e» «e l'IVnpét général sur les reva-
faclllté» de mobilisation, etc... 

Les intérêt» .seront payé» d'avance et 
espèoaa, au moment de la «ousrrtp-

lon. de telle sorte que les porteur» re-
vront 30 franc» par bon de mille f»anc»(] 

capital nomin»! 

Devant une foule 
de cent mille personnes, 
le cantonal Verdict* benit 

In mer, aux SnMes-d'Oloane 

[tant 
l iée h 

d i m a n c h e aux Sahles-d*01onne. En pré -
aessa» d'une- f e u l e éva luée à c e n t mi l le 
personnes environ, le card ina l Verdier, 
• rehevéque de Paris, a procédé à lai 
bénédic t ion d e la mer. 

UNE BARQUE CHAVIRE 
au cours d'un orage 

sur le lac de Saint-Point 
Trois n o y é s 

Besançon. 28 Juin. — Dimanche 
quatre jeunes gens de Pontartier, M"*« 
Gilbe-te et Oeorgette Parnet . 16 et 33 
ans. M"* AnJrée Rocchi, 21 ans et M. 
Louis Déserraenlen, 17 ans , se trou
vaient e n canot sur le lac de S a i n t -
Point, prés de Malbulsson. lorsqu'un 
violent orage a éclaté. Les vagues ont 
envahi l 'embarcation qui a coule. Seule 
M'" Oeorget te Parnet put as sauver a 
la nage, après avoir va inement essaye 

de secourir ses compagnons eut se sont 
noyés. Deux des corps seulement ont é t é 
retrouvés. 

e 

Les élèves officiers 
de Saint-Maixent. à Reims 

Reims . 2g juin. — Deux cent c in 
quante élèves officiers de 1 école de S t -
a i a l x e n t , sous la conduite de leur d i 
recteur, le général Haussier, accompa-
g/nés de professeurs et d'officiers é t r a n 
gers attachée t l'école, venant d'un 
"voyage d'études sur les c h s m p s de ba
tai l le d'Alsace, de Douaumont e t des 
monts de Champagne, sont arrivés d i 
m a n c h e après-midi , à Reims e t o n t d é 
filé devant le monument aux morts en 
présence de membres de la munterpa-
llte, des sociétés d'anciens combattants 
et des of S d e r s de la garnison 

A 1* h . les é lèves officiers ont é té r e 
çus solennel Iissu nt à l'Hôtel d e Ville. 

Ils continueront lundi leur voyage 
d'études par les cheaaps de bataille d u 
Chemin des D a m e s et de la Marne. 

part environ 
lesquels on notait 

L» matin, le t i s a n e s de la' asaee Oarnot 
avait servi à une i ieasHIna d e l'art saos-
cevtte a sTsuvsstone. 

A 16 b . un banquet f a t servi à l*Hlppo-
draeae e t l'easés salél ee termina par « n e 
fête dite 
quelle figuraient une fanfare, 
saura s i des 

prirent la parole et 
Thores dont la péroraison fut saluée de la 

Marseillaise > 

— Le I receveur central d» l'octroi de 

Un alpiniste, M. OharMs. moniteur aux 
Comunallies. près de aa*nt-Oerv»l»-le»-

JI traversait seul le glacier dae 
Bcaapu» e»t tombé dan» un» crevasse st 
s'fsr tut . 

t)oerante-«ept hydravion» de bombar
dement «•értcslaa ont amért ans 
•Tunlae-tnm ayant 
Dleec geaStle (1.400 
un «eut hydravion est •asté i San 
son moéeur ayant esfbl «ne avaria». 

— Un camion »•«—»»»H| du S—* R. I. 
a heurté un pont i Falne-ls» gsurea» 
i l b u M ) . riusleuni sslésts ont été pro-

rlrtar» roraala. 
sur le osup. àtx soldats ont été aérteus*-
ment bseesé» 

— Les s l u i a v sssstiaainl «ntr» Tsi-
). Deux 

une 
i sroatre yorrs aean une ftsanii e t n a 

enfant, et une autre ee matin a Massé sept 
Arabcei dont quatre grièvement 

— 'Oa grave 
f r brio «?•» branasti 
gsssaxassi 
e n q «DUTTUT» e s t 

— ' U I S -
Cal ni ••. l'saaiaianav MretqM, ejui eataa * 
Tam'riouctou le 30 avrO MM, a été célébré 
d'm-rnch» dans son vlueae aetal 4 

«sas. rotat iv le te7 d» Dlnose , es t t o t n h * S ' a î « e du 

U, anbat t Delavaux, 30. ans . poatter. 
o r s f l n ^ r e dg lfaïaitiraa (Otmimtm), qui 
a* Daejj-nast. a eoute a> pie. A n u l l i t é s 

de» la» » 

dans u n jg , iu profond e t •'est noyé. 

M. Dodd, ancien ambassadeur 
des Etats-Unis à Berlin, 

dénonce 
la propagande allemande 

en Amérique 
W s s h l n g t o n , 28 juin — M. Dodd, 

ancien ambassadeur des E t a t s - U n i s à 
Berlin, dans un discours q u l l a pronon
cé à la radio, a fait un exposé de l'acti
vité d e la propagande a l l emande sur le 
cont inent smérica in 

Parlant de la propagande al lemande 
c o m m e du « sys tème l e plus extraordi
naire que le monde ait 1amais connu ». 
M. Dodd a déclaré : 

< M. Hitler m'a avoué eue si jamais 
un individu entreprenait de faire de la 
propagande aux Eta t s -Uni s 11 serait Je
té dans la mer du Nord. Or. un an 
après, e n 1938. une organisat ion de pro-
peurande de cinq cent s personnes deve 
nai t un service occupant 'a deuxième 
place en Importance d a n s les affaires 
de l'Etat, n m'a été dit récemment que 
30 mil l ions de dollars o n t é t é affectés 
aux services de propagande dans notre 
pays. 

» J'ai e n t e n d u dire que quelques riches 
américains, des h o m m e s d'affaires, ont 
participé à ce t te cause. J'espère que 
c'est Inexact. Partout dans l'Amérique 
latine, l es act ivité du bureau de propa
gande de Berlin s'exercent Jour et nuit . 
Partout d a n s le monde, les chefs nazis 
cherchent à affaiblir notre commerce 
et i empêcher les démocrat ies de c o o 
pérer en tre elles. » 

L'ancien ambassadeur des Etats -Unis 
à Berl in a fai t ensui te un exposé des 
Intentions de MM. Hitler e t Mussolini 
de « dominer » le monde . » M. Dodd a 
conclu * la nécessi té d'un rapproche
m e n t en tre les démocraties : « S n cas 
de violation des traités, tas démocraties 
devraient appliquer un boycottage ri
gide, s inon c e serait l e retour au temps 

DERNIÈRE HEURE 
LES BOMBARDEMENTS DE NAVIRES ANGLAIS 

DANS LES PORTS ESPAGNOLS 

Un vœu de l'Association 
professionnelle 

i propos des informations 
radiopboniques 

r ^ l g u e u s , SS ju in . — V 
uiijfaaslonntlle d * ta presse républicai 

A Pértgueux, i 
g g \ i ^ 

de prendre les 
pour l imiter ta du 

nunophonlques . 
d'épargner aux Journaux e t aux 

Journalistes u n préjudice d'autant plus 
grand que ta presse traverse actue l le 
m e n t u n e crise très grave. 

L'Association d e m a n d e e n outre a u 
gouvernement de faire restecter ta pro
priété l ittéraire des Journalistes, dont 
les articles s e n t radiodiffusés avant 
m ê m e que soient mi s e n vente 1 
journaux o ù . ces art ic les paraissent 

è 

Les fêtes franco-anflaises 
de Bouloxne-sur-Mer 

e e chars étant construit» pour les 
fêtes francs anglaisas de Boulogne e t sas 
écoliers n'étant plus disponibles «pats les 
distributions de prix de la ml-JulUet, 
muntotseiité avait aéatdé 

britanniques 
u- d i e retrai-

parWi» gouverneur gsnéisl Brunot. 

Le» fêtas commencèrent par 
vas a n s flambeaux samedi soir e t sa 
continuèrent dimanche par un grand dé
filé rétrospectif des armée* anglaise e t 
française A travées les «ges. e t le oortè-
g e d e la paix easjasuaé par l'Union des 

lonnala. u n mimer de gaeeennel» et fil
lettes participaient i ee cortège. 

Apre» la dislocation, un concert artla-
uqae fut donné dans tas Jardins d u Ca
sino, par la musique du 110"« R. L 
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S. E n . LE CARDINAL LlENART 

•CNIT LE MONUMENT ERIGE AU CIMETIÈRE 

missionnaires du travail; les représentants 
de Mgr l'archevêque de Cambrai et de» 
évéquea d'Arra» et d'Amiens: M. l'abbe 
Dewltte. aumônier national adjoint de la 
JO.C ; M. l'abbé Tack, curé actuel d'Hel-
lemmes; M. Zlrnheld, président de la 
CJVT C ; M. Kugéne Outholt. président de» 
Semaines sociales de France; MM Tore» 
or Chaiiemagne Broutln. président et se
crétaire général de l'Union régionale des 
syndicat» chrétiens du Nord; M* Banel. 
conseiller juridique des syndicats chré
tiens; M. Soubricas, l'auteur du médaillon, 
M. Léon Vlelllefon. secrétaire du Syndicat 
libre des cheminots du Nord. Bref, tout 
ce qui compte un nom dans le syndica
lisme chrétien ou le mouvement social 
catholique du Ncr'd. 

Au milieu de la curiosité sympathique 
de la population, un long cortège précède 
d'une escouade cycliste, de la fanfare des 
Marais de Lomme et des trois drapeaux de 
l'Union régional* des Syndicats libres, du 
Syndicat des cheminots d'Hellemtnes et de 
la J.O.C-. emmena le» manifestant» Jus
qu'au terrain des sports du patronage, où 
devait avoir lieu une réunion en plein air 
•eus la présidence du cardinal Llénart 

La réunion en plein air 
Après l'exécution de la « Marseillaise » et 

de la < Brabançonne ». celle-ci pour saluer 
nos amis belges, tour i tour, M. Cbarle-
magne Broutln, au titre de paroissien 
fi'hul! mines et de travailleur chrétien. 
U Eugène Dutholt. qui remplaçait le R P 
Rutten, sénateur de Belgique, retenu par 
la maladie, et M. Zlrnheld. au nom de la 
CJV.T.C. qu'il préside, apportèrent leur 
tribut d'hommage à la mémoire de 
Mgr Six 

(harlrmagiir Broutln eut des accent» 
triomphant* pour déclarer qu'aprèa les 
efforts de Mgr Six. et de ceux qu'il forma 
le syndicalisme chrétien avait cause ga
gnée, puisque la liberté syndicale existe et 
que c dans une ville ouvrière comme Hel-
lemmes. nous sommes respecté* et salués » 

M. Eugène Dutholt. rappelant l'ascen-
ince roubalMenne de l'ancien curé d'Hel-

lemmes. déclara que c'était sans doute la 
contact de tant de familles ouvrière», 

que l'abbé Six avait pris conscience de sa 
vocation sociale 

Puisant dans son coeur de prêtre des 
ressources Inépuisables, il s'est attaché 
avec une volonté tenace i détruire les 
préjugé* régnant» pour préparer le re
tour i Dieu des classes laborieuse*. 

Puisse son exemple nous donner le 
courage d'entreprendre et la force de per
sévérer dans l s vole à suivre, conclut 
l émlnent président de* Semaine» «octales. 

M .Jules Zlrnheld apporta le témoi
gnage de reconnaissance de* syndicalis
te» chrétle* à ce prêtre vénéré entre tous, 
qui. quarante ans durant, fut un des 
plu* énergique* lutteurs du christianis
me social. 

Ce n'est pas faire Injure au talent du 
sculpteur, s'ècrla-t-u, que de dire que le 
beau monument élevé à sa gloire est en 
core la C. P. T. C. avec ses 500.000 syndi
qué* et se* a.3«S syndicat» 

Le mouvement «yndleal chrétien gran
dira encore, puisqu'il garde la pruden
ce. U ténacité, la fidélité i la doctrine 
de l'Evangile que lui a enseignée* le dis
paru. 

L'hommage du cardinal 
Au cardinal Uénart incombait le soin 

d'spporter l'hommage suprême de l'Egli
se i ee bon prêtre qui tut un maître et 

docteur sur le terrain de la doctrine 
sociale. 

Il l'a connu et aimé ; 11 «ait ee qu'il 
lui doit pour avoir préparé la réconci
liation d* l'Eglise et du monde du tra
vail. Quolqu'ont pu dire certains. 11 n'est 
Jamais sorti de «on rôle de prêtre, rou
lent seulement arracher les âmes k un* 
doctrine de haine et de lutte, pour le» 
amener i une doctrine d* charité et de 
paix. 

Et Son sminence conclut en invitant 
le» assistant* i faire oeuvre de militant». 
car la victoire est une œuvre de tous le* 
Jours. 

Un vibrant vivat flamand fut chants 
en l'honneur d u cardinal. 

Les autorités de Burgos 
répondraient favorablement 

aux représentations de Londres 
e 

Londres, 30 Juin. — Sir Robert H o d g - 1 définitive les autorités de Burgos a la 
son, a g e n t britannique à Burgos, arri
vera probablement à Londres, vers le 
milieu de l a s emaine afin d'y apporter 
la réponse du général Franco aux re
présentations britanniques relatives aux 
bombardements de navires anglais dans 
les eaux territoriales espagnoles . 

B ien que l'on ne confirme pas encore 
i Londres qu'une communicat ion , m ê m e 
provisoire, a i t déjà é té remise à Sir 
Robert Hodgson, on est ime dans les m i 
lieux politiques que les perspectives 
d'une réponse favorable ont augmenté 
au cours de ces derniers Jours. On s o u 
ligne, en effet, que l'agent britannique 
n'aurait pas laissé prévoir ta date a p 
proximative de son départ s l l n'avait 
pas. d'ores et déjà, reçu des indications 
précises sur l'attitude qu'adopteront en 

sui te de s dernières représentations a n 
glaises. 

D'autre part, les Informations qui la i s 
s e n t prévoir des représailles de l a part 
d: l'aviation républicaine espagnole, 
informations que l'on se refuse toujours 
à confirmer dans les mil ieux officiels 
n'en ont pas moins fa i t à Londres une 
profonde impression. On considère q u l l 
serait non seulement dangereux pour 
la paix internationale, mais contraire 
aux principes du droit de s gens e t d a 
l 'humanité de se livrer à de tels actes 
contre les populations civiles quelles 
qu'elles soient et l'on exprime l'espoir 
qu'aucun geste Imprudent ne viendra 
aggraver la s i tuat ion au moment Ou 
l'on a, d i t -on, quelque raison d'espérer 
qu'elle pourrait s'améliorer. 

[ I MONDE DU IRAVAIL 
Le* di*po*ition* 

de la convention collective 
du travail du 12 juillet 1937 

*ont rendue* obligatoire* 
dan* la pharmacie du Nord 

paria, 24 Juin. — Les disposition* de 
la Convention collective de travail du 12 
juillet 1937. Intervenue entre le Syndicat 
des pharmaciens du Nord de la France, 
d'une part, et le Syndicat des prépara
teurs et employés en pharmacie du Nord 
et du Paa-de-Calal» (C.O.T.I. d'autre 
part, réglant la* rapport» entre le* em
ployeurs et employés de ls profession 
daiu> le département du Nord, «ont ren
due* obligatoire» pour tous les 
pluyeurs et employés des professions et 
répion» comprise* dans le champ d'appli
cation de cette convention à l'exclusion 
des dispositions du paragraphe X. alinéa 
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A Dieppe, cinq cents dockers 
en grève 

molestent le sous-préfet 
Dieppe, 26 Juin. — Des Incidents se 

sont produits au cours de la grève qui 
a éclaté sur le port et qui touche envi
ron cinq cents dockers, immobilisant 
plusieurs navires de commerce dans les 
bassins 

Les grévistes, s'opposant k l'entrée des 
ouvriers de la Chambre de commerce 
dans un hangar ou éta lent entreposées 
pour environ deux mil l ions de francs 
de bananes, denrée particulièrement pé
rissable, on demanda k la police d'in
tervenu . 

Le sous-préfet d<. Dieppe, M. Mous-
slnet. qui s'était rendu sur les lieux avec 
les commissaires de police et les agents 
fut pris à partie par les grévistes qui 
s'avancèrent vers lui. menaçants , l'en
tourèrent et le bousculèrent. Les agents 
intervinrent et réussirent à dégager M 
Moussinet. 

Les ouvriers de la Chambre ae com
merce purent enfin pénétrer d e n s le 
hangar où, toute la journée, sous la pro
tection de la police Ils effectuèrent leur 
travail. 

Une réunion de la Commission dépar
tementale de concil iation aura lieu mar
di prochain, k Dieppe, pour tenter de 
trancher ce conflit. 

Certificats d'études 
supérieures 

A L'UNION DES ARTISANS 

DE LA RÉGION DU NORD 

L'U. A. R. N. a tenu le dimanche 28 
Juin son assemblée générale, suivie d'une 
réunion de «a commission. 

Au cour* de rassemblé* générais qui 
se t int k U salle Richelieu, un impor
tant rapport fut présenté par M. Jac
ques I lorln. secrétaire général, sur l'ae-
tlvlté du groupement pendant reserci-
oe 1M7-19M. 

Apre* approbation Ou rapport moral, le 
rapport financier fut présenté par M. 
Jule» François 

Une journée des cadres 
de la Fédération du Nord 

du Parti social français 
Dimanche, s'est déroulée k Lille, une 

journée des cadres du P.S F. qui compor
tait une séance de travail et un banquet 
et qui fut suivie l'après-midi d'une mati
née de gala et d'un bal, organisé au pro
fit du futur centre d'accueil '?an Mer-

La aèance de travail débuta a 9 h. 30, 
k l'Orphéon sous la présidence de MM 
Duhamel et Leclgne. Dlverr rapports fu
rent présenté* et plusieur* discours pro
noncés notamment celui de X. Duhamel 
qui, après avoir montré la situation du 
P.8JF. dana 1* Nord, donna de* directives 
pour assurer le triomphe des Idée* du 
parti. 

A l'Issue de cette séance de travail. 
un banquet Intime fut servi dans la mê
me salle et l'après-midi, aux Ambassa 
deur». • • déroula la matinée ' gala. 

aeorétalre-sdmlnlstra-
tlf. 

_ « n * le courant ds l'après-midi se 
t int la réunion de la commission généra
le de 1TJ. A. B . N. T assistaient : MM. 
Prévost, président ds l'Union régional». 
Boda, présidant de l'Union départemen-

i du Nord, Hego. représentant de 
l'Union locale de Cambrai. Deenamp*. se-
orétair* de l'Union local» de Valancien-

«MS. Décanter, préaident de l'Union loca
le «S Dunkerque, Boseells e t Obertgler 
d» l'Union local» d'Araaeatlétee, Foulon 
de l'Union local* de Lille. Vandenbsrgh*. 
président de l'Union local* d* Roubalx 

de ta Chambr* artisanal* du Batt
it , Dubois, d» l'Union local» d» Tour

coing. Beauvtaeg*. de l'Union départe
mentale de la Somme, etc.. 

Au eours de eett* réunion, un **rposé 
ensemble fut présenté par U. J -M Ar

nica, conseiller juridique d* l'Union sur 
la s ituation de l'artisanat au point de 
vue économique et législatif. 

U GRANDE LOTERIE 
de la presse du Nord 
Tirage le 11 juillet 

DEUX LOTERIES EN VNE 
Comme nous lavons annoncé, parmi 

le» lots particulièrement Intéressant* de 
la Loterie d» la Presse du Nord, figu
rera, dans chaque aérie, un billet entier 
de la Loterie National» appartenant k 
un tirage qui aura lieu après 1* 
11 JUILLET PROCHAIN, date d u tirage 
d* la Loterie de la Presse. 

Afin que ce* billet* «oient rigoureu
sement individualisé*, chacun d'entre 
eux aéra renfermé dan* un» enveloppe 
portant i» numéro d» la série k laquelle 
U aura été affecté. 

La* enveloppes seront déposée* c n w 
M* Bondou. huissier, SS, rue Basse, où 
les heureux gagnants pourront tas ré-
clamar avec le billet d* la Loterie de 
la Press* du Nord, qui devra être revêtu 
d'un visa, après vérification par le Ser
vice de la Loterie, T*. rue Nationale, a 
LUI». 

Se bAter d» prendre esc billet», KM 
derniers billets, ta TIBAOC DE LA 
LOTERIE DE LA PRESSE DU NORD 
RESTANT FIXE, ooaune noue venona d» 
le dire. AU 11 JUILLET. 

Quoi de plus attrayant que de gagner 
d'abord un des auperbe* lots de ta ' o t a 
rie d* la Peeas* du Nord et d'avoir >--
•ult» ta «êianet de gagner un des lots 
d* la Loterie National». 

rrest ta une Initiative unique uans «on 
sxre e t «t—jeplllili d'être comprise et 
ipt lsUs d» tous las souscripteur» 
Cinq million* ave» UN FRA-T, la ebose 

n» s'est jamais vue. 
Lee billets sont en vent» chas nos dé

positaire*, nos vendeurs et dans nos bu-

CaodldaU idm'i définitivement : 
Histoire générale de U phllaaopkle. — 

Blnt Clotllde. Drouffe Jean. 
Psychologie. — Bertheloot Pierre (A.B.): 

Care Lcula. Delalne Jein. Vivien Jacques. 
Philosophie générale et lorlque. — pour-

gplç Julia. Daasonvllle René. M»' Demade-
Oore». Mathieu Noël ( B ) . 

Morale et soriolorie. — Allègre «Jvlre. 
Caro Louis. Devaux Je»nne. Dumont Oas-
ton. m o t Oaaton (A B ). Moulin Denis*. 
Noal Jean. Pérennou Jean. Fevet Susanne. 
Sall't André, strack Ma-guerlte. 

Psychologie et pédagogie. — Brabant 
Aimé. Leroy Robert. 

Peyrho-soelologie de l'homme an travail. 
- M™' Grand Jeanne (A.B.), Monborgn* 
Jean ( A B ) . Rcuasel Raymond (A.B.). Va-
Qtiftte Robert. M"» Macalcne. 

Ftudes jjrcrqurs — Becquet Jean. Blehler 
Jean. Bonnrau Oeorgette, Caron Fernande 
IA.B.1. Cus-ellier René ( A B ) . De Bock 
Charles. Devarrnne Charlea (A.B.). Domercq 
Jean (AB ). Dumont Gabriel | A J . ) , Ora-
tiam Wallace ( A B ) . Inda Jean (A.B.I. 
Kllmpt Michel. Lalaut Abel, Leroy Pierre. 
Mattel Marie. Mannay Pierre, Radeau Su
zanne (A.B.I, Requler Marcelle, Turpln 
Christine. Vergrlete Pierre (A.B.). 

rtndet latines - Bacon William (A.B.). 
Bernard Pierre. Boucher Yvonne (AB I. 
Charller Marie. CliedevUie Jean. Cousy iuta. 
Debout Louise, Devaux René. Dubromelle 
Jean. Dumont Gabriel. Dury Léon. Palem-
p r Marcel. Ferec Yve» ( B ) , Fremaux Louis, 
Leclercq Raymond. Leroy Pierre, Malbos 
Mercel, Marmier Jean, Peliegrtnl Andlé. 
Rrvaux Edith. Wlllard Simone. 

Littérature française — Baudouin Denyse, 
bernard Marguerite. Bolarsku, Berthe. Bou-
eliar Etienne. Braequart Antoinette .A.B.I. 
Fontaine Roger lA B ). Inda Jean. Lasneeux 
Denise ( A B ) . Le Goser Simonne ( B ) . L*u-
llet Géry. stombaset Maurice <A.B\i. Pécbe-
nart Jacques (A.B.I. Preux Victor, Requler 
Marcelle. Rivaux André. Speel Jacqueline, 
Vîrel Jean. Wecxatpen Paul. 

Grammaire 'et philologie — Balavoin» 
Andrée. Belpeer Françoise. Breteau Prend», 
Frecrau Joseph. Oreoet Colette. Longueval 
Gérard. Montbuy Alfrédle. Rolltn Simone, 
Roussel Henri Xavier Pierre 

Philologie française — collart Tv*tte, 
Collet Cécile, Corbrldge Jean. Hermetz 
Roger. Mllllna Philip (A B.). Cummlnga 
John (A.B.). De Sali» Charles (AB.). Dodd 
George (B ). Hanlv Francis. Dimham Je»-
•te. Bail Cllfford. Crafta Alfred. Cragg John. 
Olbba Frank. Lonsdale Frederick. Sykes 
Robert ( A B ) . Wat«on Thomas. Barron 
Alfred. Kenvon Ronald Morrow Ronald. 
Thorpe Lewis 

Etndes françaises modernes. — Bush 
Percy. Courand née 3t„ne (A.B). Dodd 
George ( B ) . Evans Watktn. Olbbs Iaabtlla. 
Mac Nullty Hugb. Rapp Adolph, Dunbam 
Jessle. Young Benjamin, Tryon Kennvth. 
C'cagg John (A.B ). Svkes Robert (B.), Bar
ron Alfred. Kenyon Ronald. Martin Roger. 
Marrow Ron*l. Thorpe Lewis (AB.), 

Histoire de I» langue française. — Dono-
van née Oaudrllller. 

Histoire ancienne. — Callluver Jean, De-
lrnlerre Mireille. Gilles Simonne. 

Histoire du moyen-âge. — Cbapoton 
Lou.s» ( B ) . Thomas Alice. 

Histoire moderne et contemporain*. —-
Catichy Gaston (AB.). Chapoton Louise. 
Fruf Germaine ( A B ) . Guisard Madeleine. 
Marlon Jeanre. Sallet née Détienne» 

Géographie. — Ambra»! Christian (TJS.). 
Bocel Robrt ( B ) . Caueheteux Edouard 
/ . .B) . Colin Henri Crlstlnl Geneviève. 

Hrnnart (B.). Legrand Yvonne, Lesperre* 
Marthe Mr.nard Marie Soufflet ThérèM 
(AB ) 

Histoire de l'art. — Augem Pierre (A B I, 
Dhamelincourt Agnès. Dhamellnoourt Dé
siré. Héron Btlward. Lefever Roger. Ma*-
«lp Yve». 

Géographie régionale. — Gautier Georges. 
Etude» littéraire» classiques. — Dsuory 

Louise, Barbet André, Barbry Francnllf 
BraMy Louise. Brlcout Marie, Croln Jeanne 
(A.B), Danehlr. Jeanne ( B ) . Deberdt Haas, 
D-lpierre Marguerite. Ooret Alain (A.B.), 
H'Malret Christ.ane. Lerine Emma. Mathieu 
Renée. Nanln François*, Prévost André. 
Revêt Suzanne Rouaceaux Je*n, Salliard 
Ksther 

Uttératnre allemande. — Oroislll* kCebel, 
D-jteutreU» Mari*. Louis WUly. 

Philologie allemande. — Gros Eric (AB.) . 
Levaaseur Madelerce. 

Ftnde» pratique» é'aUesaane. — Bourgsol* 
Juliette. Braldy Louas*. Coltnet ~ 
Germain René. Gros Bric, Rufln 
( B ) . Schmuck Marie Wagnon J«an, WU-
kmetz Albert. 

Phonétique. — Corbrldge Joan (AJs.), 
rvren John (B.). Milllna Philip (AB.) . 
Sommer Fratisek. 

Littérature anglaise. — Bonnaau Fran
çoise (A3 . ) . Boulanger René» (A3 . ) . Mar
iai Louise (A.B). Morllnghem «tnjimejMle. 
Paudhet Wllfrld. Rouaselot Mari*, Cru 
Denis. 

Philologie anglaise. — Btlly André, stess» 
André, Gosse Fransls. Lefebvr* Madeleine, 
Marquenet Hélène (B ). Pauchet Wllfrld, 
Poqulgnot Yvonne. Bengue Odette, Mao 
Erlean J u i n , prlest Constance. Prisât 
William. WUlam* Roy Porbaa Norman. 
Young sTthei (A.B). 

Etude» pratiques a'anglaM. — Botaot 
Elisabeth. Bricout Mari* (A3 . ) , Ostlat 
Marie. Gosse André, Marquenet Hélène (B ), 
Pequurnot Yvonne (A.B.). Roubleu Renrl, 
Bertrand Odette (A.B.,. Llght Uorac» 
(A.B.). Oouraod née Stone. Dt1nkrw«r«r 
Margeny (B ). Gray Douglas (AB.) , •«retint 
Jame» (A.B). William* AubTy (B ). Tryon 
Kenncth (A.B). Davl* Marron (A.B). Olbba 
Ftsnk (A.B.). Watson Thomas (A.B ). Webb 

Littérature e«*«a«i«« (rraaeals-aatkus). 
— Chaîne Jean. Héron Bavard (AB.), Oou-
rand née Stone. Bsvart Don*, Whn Osadv*. 
Arkitutall Frank (A.B.). Orart» Alfred <AJB), 
{ ï i1") ttMno° < A - B >- Lon*dal« Fi laii let 

La fête des fraises à Veribgtern 
Dtmanch*. k Verlinghem. s'est est nul II 

une tête de te frais» k lusquelle pien«l*ul 
part d» nombreux eaposants. 

A 11 h., un Jury n spart*» 
rente et après la leotur» du i 
devant te* autorités locale* et 
un concert-sporttlf fut donné par l'Union 
musicale de Varnngbem 

A 1S h. SO. I* «grand 
frais* » parcourut 1*1 

Berlin k ré a du 
«mal des «tuteur*, qui 

sas travaux. 

plgsusr.de

